
LA TRES SAINTE TRINITÉ

A sainte Trinité! Profond mystère! Mystère qui
déjà ici sur la terre fait l'objet cie prédilection de la
méditation des Saints, et qui, dans le ciel, fera, pen-
dant tous les siècles, la joie suprême des élus !

La sainte Trinité! Ce mystère, que tout chrétien doit croire
étonne profondément notre raison ! Quoi de surprenant? Que
peut notre raison, faible et bornée comme elle est, pour péné-
trer un mystère qui la dépasse tellement ? Il n'y a pas là de
quoi nous scandaliser, mais bien plutôt de quoi remercier Dieu
d'avoir bien voulu nôus manifester ces sublimes vérités. Sainte
Thérèse était dans ces sentiments, lorsqu'elle disait que, pour
elle, plus une vérité de la foi paraissait impénétrable à la raison
humaine, plus elle avait d'inclination et de facilité à croire.

Au sujet ce la sainte Trinité, il y a, dans l'histoire du Ca-
rada, un nom trop célèbre pour qîue nous ne le rappelions pas
ici. Ce nom est celui dle la vénérable mère Marie dle l'incarna-
tion, l'illustre fondatrice des Ursulines de Québec. Cette grande
servante de Dieu a été appelée par Bossuet, ou plutôt par ses
contemporains, la Thirèse de son siècle et die Nouv'eaut-Jfonde
Ce titre magnifique, la vénérable Mère le doit au:x visions et
révélations sublimes dont elle fut gratifiée au sujet du Canada
et de la dévotion au Sacré-Cœur de Jésus. Elle le doit surtout
à ses visions de la sainte Trinité, que son fils, Claude Martin,
ne craint pas d'appeler c les plus remarquables» de toutes. C'est
par trois fois différentes que la Mère de l'Incarnation eut ces
visions sublimes : les deux premières fois lorsqu'elle était encore
dans le monde ; et la troisième, lorsqu'elle était déjà entrée
au noviciat des Ursulines, qu'elle devait tant illustrer dans la
suite. Chaque fois ces révélations de l'adorable Trinité prenaient
,-n caractère plus sublime, et produisaient dans son âme, comme


